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A U T
de cheval & mourut miferahîe-
roent , ce qui fut regardé géné¬
ralement comme un effet de la
vengeance divine,qui vouloit
épargner au faint prélat cette
épreuve judiciaire . Sa Vie ,
écrite par un auteur contem¬
porain , a été publiée par Ma-
billon , & par les Bollandiftes.

>
AUSTREMOINE , ( S . )

l’un des fept millionnaires en¬
voyés dans les Gaules par i’é-
glife de Rome , vers l ’an 250,
fonda l ’églife de Clermont en
Auvergne , & mourut en paix,
après avoir opéré plusieurs
con ver/tons . Le détail de fes
aâions nous eff inconnu . Ma-
billon a publié l’hiffoire de la
tranflation des reliques de Saint
Aufttemoine à Mauzac , avec
des remarques.

AUTCA 1RE . Voyc{ Oger.
AUTELS , { Guillaume des)

poëte françois & latin , naquit
à Mont - Cénis , près de Cha-
rolles en Bourgogne , vers .l

’ar»
1519 , & mourut vers 1580 . Il
favoit le grec & le latin , &
«n farciffoit fes vers ; On aanffi
de lui quelques ouvrages en
profe de très - médiocre mérite.
Des Autelsavoit une Iris réelle
ou feinte , comme tous les poè¬
tes de fon terris . Il l 'appelle fa
Sainte , & déclare qu’il n ’a
eu pour elle qu’un amour pur,
détaché des feus : on fait que ces
amours romanefques ont été
long- tems de mode . Voye\ Pé¬
trarque & Notes.

AUTH 1ER DE SISGAU,
(Chriftophe d’ ) né à Marieille ,
en 1609 s bénédiéfin de l ’abbaye
de S . Viétor , dans la même
Ville , inftitua à l’âge de 13 ans,
en 163a , la congrégation des
PrêtresduS . Sacrement , pour les
miffioas &. la direétion des fémi-
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naireS. Authier fut fait évêque
de Bethléem en 1651 . Il gou¬
verna fon inftitut , confirmé en
1647 par Innocent X , jufqu’à
fa mort , arrivée à Valence en
1667. Borely , prêtre de fa con¬
grégation , a écrit fa Vie , Lyon*
1703 , in - ta , qui eff un tableau
des principales vertus réligieu-
fes & facerdotales.

AUTHON . Voyex Auton.
AUTOLICUS , fiis de Mer¬

cure & de Chioné , félon les
poètes , apprit de fon pere le
métier de voleur , avec le pou¬
voir de prendre différentes for¬
mes , & d’an donner à fes lar¬
cins : ce qui a fait dire à Ovide T
Naftîtur Anîftlictts furtum ingt-

nicfus ad tmne,

AUTOLYCUS , philofophe
grec , vers l ’an îqoavant J . C . ,
a laiffé quelques Traités d’Af-
tronomie , que Jofeph Auriadé
Naples a mis en latin : fous ces
titres De Sphczra & De Syierum
Ortu. — Il ne faut pas le con¬
fondre avec Autolycus , phi¬
lofophe du ae . fxecle , auquel
S . Théophile , évêque d’An¬
tioche , a adreffé trois Livres
contre les calomniateurs de la
Religion chrétienne.

AUTOMNE , ( Bernard)
natif de l ’Agénois , avocat au
parlement de Bordeaux , eft
auteur d ’une Conférence du Droit
françois avec le Droit romain ,
dont la 3e. édition a paru ert
1619 ; il avoir alors 44 ans. Son
Commentaire fur la Coutume de
Bordeaux, 1644,2 vol . in -fol . ,
a été imprimé avec les obfer va¬
rions de P . Dupin , Bordeaux,
1728 , in - fol.

AUTON , ( Jean d’) & non
pas Anton, comme quel¬
ques- uns ont écrit , auguitin „
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abbé de l ’Angle & hiftorîogra-
phe de France fous Louis XII,
écrivit l' Hijloire , depuis L'an
1499 jufquen 1508, avec la fidé¬
lité d’ün témoin qui dépofe.
Théodore Godefroi a fait im¬
primer les quatre premières an¬
nées de cette Hiftoireen 1620,
in - 40

, & les deux dernieres qui
avoient paru dès 1615 , in- 4 w ,
avec YHijloire de Louis XII par
ScyJJel; les trois autres n ’ont
pas encore vu le jour . Il mou¬
rut en 11527.

AUTPERT ou AUSBERT,
natif de Provence , bénédiélin ,
abbé de St. V incent de V oltorne
dans l ’Abruize , fit fur les P/au-
tnes , le Cantique dès Cantiques ,
& VHpocalypfe, des Commen¬
taires , qu ’on trouve dans la
Bibliothèque des Peres , & dans
la Collettioh de Martenrie . Il
inourut en 77S . Il demanda au
pape l ’approbation de fes ou¬
vrages , perfuadé que rien n’é-
toit plus propre à conftater
l ’orthodoxie d’un ouvrage que
le jugement du chef de l ’églile,

AUTREAU , ( Jacques à ’)
peintre par befoin & poète par
goût , & conflamraent attaché
à ces deux profeffions , mourut
dans la pauvreté à l ’hôpital des
Incurables de Paris fa patrie,
en 1743 . D ’Autreau , d’un ca~
raâere fomfcre & mélancoli¬
que , a fait des comédies qui
ônfi fait rire , & qui amüfent
encore . 11 avoit près de 60 ans,
lorfqu ’il s’adonna au théâtre,
qui demande toute l

' imagina¬
tion & la vi vacité de la jeuneffê.
Ses intrigues font trop fimples ;
on voit tout de fuite le dé¬
nouement , & on perd le plaifir
de la furprife . Les fEuvresd ’Au-
ireau ont été recueillies en 1749,
en4Vol . in - 12 . Le plus connu
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des tableaux de ce peintrej
eft celui de Diogene , la lan¬
terne à la main , cherchant un
homme , (k le trouvant dans
le cardinal de Fleuri . D ’Au¬
treau vivoit fort retiré , rné-
prîfant tout ce que les autres
eftiment, & ne s

’accordant avec
le public que dans le peu dé
cas qu ’il faifoit de lui - même.

AUVERGNE , ( Martial d ’)
Voy. Martial d ’Auvergne,*

AU VIGNY , ( N . Cattresd ’)
fté dans le Hainaut , demeura
quelque téms avec l ’abbé des
Fontaines , qui forma fon goût.
Il entra enfuite dans les che-
vaux -légers de la garde , & fut
tué au combat d ’Ettinghen en
1743s âgé de 31 ans. C ’était un
homme d’efprit & d ’imagina¬
tion . On a de lui : 1. Les préten¬
dus Mémoires de Mie . de Barne-
veldl,n . xo \ . in - 12,II . Un Abrégé
de l'Hijloire de France & de IHif-
toire Romaine , par demandes Si
par réponfes , 2 vol . in - 12 , qui
peut être utile à la jeunefle.
Iil . Les 3 premiers volumes &
la moitié du 4e . de YHijloire de
Paris, en 5 vol . in- 12 . IV . Les
^ premiers voluinesdes Viesdes
Homrties illuflres de la France,
in - 12 . Le 9e . &. le 10e . ont
été publiés en 1744 , par fort
frere , chanoine prémontré : il
y a des anecdotes -curieufes 8t
des faits peu connus ; mais l ’au¬
teur a préféré les ornemens du
ftyie , à l ’exaélitude hiflorique.

Il ignoroit , dit un critique,
» que l ’affeélation d’efprit , la
» recherche des ornemens pré-
» férésàl ’exaélitudehiftoriques
« qu ’un ton quelquefois roma*
» nefque , un flyle inégal ,
» trop exalté , dans quelques
» endroits , trop plat dans d ’au-
» très , Sic . , l’ont des' defauts

1» exclufifs
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